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Quelques souvenirs sur Virgile Rossel

par Adam ROSSEL

Introduction
Decrire en quelques pages ä Tintention des «Actes » Virgile

Rossel et les siens ne permet pas de donner 1a. biographie de
chacun des membres de cette belle famille.

Chroniquer une epoque, le temps d'une generation, neces-
siterait un volume.

A notre stade oü le tour du monde se realise en moins de
4 jours, les narrations demandent la rapidite.

La loi sur la conservation de la matiere de Lavoisier «rien
ne se perd, rien ne se cree », comporte la notion de la relativite.

Le conservatisme natal de Virgile Rossel, son eclectisme
dans l'ceuvre immense du juriste, de l'ecrivain, de Thomme
politique, s'inspire de l'äme d'elite dans la conception raisonnee de
la rapidite et de la relativite.

«Au cceur de la vie»: Vers. Sonnets et poemes. Petite et
grande Patrie. 1935. L'ouvrage posthume de ce grand et noble
Jurassien a pour preface :

Ce livre porte-t-il la trace
De ma fatigue ou de mes ans
Je suis un fils de paysans,
Qui reste fidele ä sa race :

Le ciel se couvre, le jour fuit;
Ayant fauche ma derniere herbe
Et lie ma derniere gerbe,
Je les engrange avant la nuit.

Genealogie

Grand-pere de Virgile Rossel :

Rossel Adam-Louis, fils d'Adam-Louis et de Henriette nee
Chätelain, ne a Tramelan le 22 septembre 1792, decede a
Tramelan le 11 mai 1881,
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Epouse : Julie nee Ilouriet, de Mont-Tramelan, Jiille de Louis-
Theophile et de Esther nee Droz, decedee ä l'äge de 31 ans et
2 mois ä Tramelan le 18 mai 1831. Maries ä Bevilard le l01'

juin 1882.

Pere :

Rossel Julien, ne le 27 juillet 1826, decede le 4 juillet
1897.

lrc epouse : Elise nee Vuilleumier, fille de Philippe et de
Anne-Marguerite nee Romy, nee le 27 mai 1831, decedee le 9
septembre 1863. Maries a Moutier le 9 mai 1857.

2me epouse : Sophie-Elise Jeanperrin, fille de Samuel et de
Henriette nee Mathez, nee le 20 juillet 1838. Maries ä Moutier
le 20 mai 1865.

VIRGILE ROSSEL

Tils de Julien et de Elise nee Vuilleumier, ne ä Tramelan le 19
mars 1858, decede a Lausanne le 29 mai 1933. Epouse :

Hortense nee Houriet, de Tramelan-dessous et de Mont-Tramelan,
fille de Henri-Louis et de Annette nee Vuilleumier, nee a Cour-
telary, le 17 aoiit 1863. Maries ä Courtelary le 27 septembre
1883.

•j* Adam-Louis Rossel

Mort ä Tage de 89 ans; veuf pendant 50 ans ; n'a eu
qu'un fils : Julien.

Petit de taille, comme Zachee selon le dire des voisins,
sec et nerveux, sachant ce qu'il voulait.

Proprietaire de plusieurs domaines ä Tramelan et de celui
de Jeangisboden.

Tres attache ä ses terres, il en aimait les travaux.
Lors des fenaisons, de soleil constant, encore huit jours

de beau temps, disait Adam-Louis, et nos pres seront «gueyoux»
(depouilles).

Adam-Louis Rossel etait le richard dans l'esprit du peuple.

II etait ancien d'eglise. Chaque dimanche matin, il allait
au grenier chercher sa redingote pour se rendre au culte. Sitöt
rentre ä la maison, il allait ranger son habit et endosser sa
blouse. En ete, l'apres-midi, il prenait sa «tätechotte» en ban-
douliere pour aller a La Chaux donner a «lecher» a ses betes.
II passait ä tour de role au «Guillaume Teil», chez le gros
Mathez du Cernil, ou chez l'Auguste de «La Olef» aux Reus-
silles, ou ä la «Oouronne» chez le Georges Mathez au village,
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buvait sa chopine de vin et rentrait ä la maison pour traire.
C'etait regie.

Le grand-pere de Virgile Rossel etait aussi horloger. Avec
son fils Julien, il travaillait pour Constant Vuilleumier de la
Reussille. Ce fabricant avait obtenu en 1856, ä l'Exposition
universelle de Londres, une medaille d'or pour une montre com-
pliquee qui est aujourd'hui la propriety de M. le pasteur Pierre
Vuilleumier ä Biere, son arriere-petit-fils. Adam-Louis recevait
aussi des protets, les gardait un moment et disait ä son petit-
fils : «Reporte-lui pa. c'est bon pour lui». Avec quel rire amuse
Virgile Rossel me recontait ces petites histoires, surtout celle
qui a trait ä son entree ä l'Ecole cantonale : «A vlo beie a

Virgile le metier de coquin (avocat) A sont fös!» Dans ce
temps les anciens de Tramelan s'exprimaient volontiers dans leur
patois.

f Julien Rossel

A la mort de son pere, Julien Rossel vendit toutes ses
proprietes, se consacrant exclusivement ä ses fonctions de maire.

D'une belle culture generale, d'une probite exemplaire,
Julien Rossel fut un maire modele.

Esprit profondement liberal, pondere, la confiance qu'il ins-
pirait etait illimitee.

Personnalite accentuee comme son fils et de meme stature,
il s'en degageait- une attraction respectueuse et sympathique.

Psychologue averti, il savait discerner ce qui convenait
le mieux dans les cas difficiles. Charge par lui de la mission
delicate de faire venir de La Chaux-de-Fonds une personnalite
pour les fonctions de secretaire-caissier de la Municipality de
Tramelan-dessus, j'y souscrivis avec sucees. Une periode de
prosperity s'en suivit. Nos rapports devinrent de plus en plus cordiaux.

Ma femme, qui etait Parisienne, habillait Madame Rossel
et Mademoiselle Caroline, sa fille. Elle ne pouvait louer assez
la cordialite de Monsieur le maire et sa simplicity.

Virgile Rossel avait cinq ans quand il perdit sa mere,
personne distinguee et tres douce, le rayon de soleil du quartier.

Deux ans apres, il eut une nouvelle maman qui le combla
d'affection. Du second mariage de Julien Rossel, sept enfants
sont nes dont un seul vit encore a Bale.'

Au foyer familial, Virgile Rossel fut toujours pour la mere
et les siens la bonne etoile au rayonnement paisible et doux.

Le grand-pere, le pere sont la. Tout le monde s'active a

sa täche dans le silence. C'etait la vie du temps passe.
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Julien Rossel etait un croyant pratiquant. Tous les diman-
ches il occupait la premiere place dans le rang des fideles. Le
pietisme ostensible n'etait pas son genre. Son christianisme con-
sistait ä rester simple et loyal, pour former des citoyens honne-
tes et bons.

Sa mort presque subite creusa un grand vide ä Tramelan.

f VIRGILE ROSSEL

Sur les bancs de Tecole primaire, ses condisciples jugent
Virgile Rossel un peu differemment. Pour les filles — ces «sar-
rottes» dont il se moquait — il en savait trop. Les garqons se
solidarisaient, d'oü des criailleries aux recreations: ces filles,
ces filles

Au jeu de billes, il etait battu. Son pouce droit avait l'arti-
culation dure. Quand on jouait «ä bon», au moment oü <?a

tournait mal pour lui, il enlevait prestement sa mise et filait;
c'etait alors la poursuite, mais on avait tot fait d'oublier ce
geste, car Virgile etait bon garcon, bon camarade, to ujours
pret ä rendre service.

Quand de bon matin, Monsieur le pasteur entrait dans la
classe pour la «visite » de fin d'annee, les eleves respectueux et
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craintifs, se levaient instantanement pour saluer son arrivee.
C'est alors que Virgile Rossel s'affirmait. Le soir au village, les
conversations etaient sur la reussite des examens. Virgile Rossel
etait alors cite en exemple.

Quand Virgile Rossel, charge de son precieux et solide
bagage litteraire du au pasteur Auguste Montandon, entra ä
l'Ecole cantonale a Porrentruy, son chemin fut tout trace.

La guerre de 1870 remplit de mille faqons les pages de
notre histoire jurassienne. Les esprits radicaux, les esprits con-
servateurs s'aiguiserent. Des revues satiriques se fonderent. Des
camps politiques, des camps religieux s'affronterent. Les jeunes
s'enflammerent. Les muses se reveillerent. Virgile Rossel etait
lä. II fit jouer sa harpe. Elle n'avait pas le son grave. L'esprit
ancestral mit une sourdine ä ses accents. La jeunesse vibrante,
agissante, s'exteriorisait dans ses vers.

Si Robert Caze, les esprits forts, Tambiance du Kulturkampf
agirent jusqu'ä un certain point sur la mentalite religieuse des
jeunes annees de Virgile Rossel, la forte conscience de sa per-
sonnalite redressa vite cette liberte de pensee qui etait de mode
et bien portee dans les annees 70.

Si la noble fierte est une vertu, eile s'associe avec la mo-
destie, qui tait sa valeur morale mais ne Tabdique pas. Virgile
Rossel avait cette valeur. Quand, le 15 septembre 1928, ä St-
Imier, a la 65e assemblee de l'Emulation, je lui proposai d'orga-
niser ä Tramelan une reception commemorative de sa nomination

par TAssemblee federale aux plus hautes fonctions de la
magistrature Suisse : la presidenee du Tribunal federal suisse, sa
reponse fut affirmative ; l'enfant du pays voulait honorer son
village.

Lors de la reception que Tramelan fit les 19 et 20 janvier
1929 au president du Tribunal federal suisse, et apres les dis-
cours ä Teglise toute pleine, Tassistance etait vibrante d'enthou-
siasme. M. le pasteur Deluz succeda dans la chaire ä M. le doyen
Grimaitre et Virgile Rossel exprima toute sa reconnaissance. II
y eut une charmante soiree familiere ä Thotel de la Poste.

Quelle belle soiree Les vieux voisins, les anciens amis
etaient la Fumant son cigare, souriant, la main tendue, Virgile
Rossel se donnait tout ä tous dans les bons vieux souvenirs.
Enfant de Tramelan, il etait le president du Tribunal federal suisse.

Madame Rossel etait entouree de parents et d'amies. Son
coeur s'etait emu d'avoir entendu dire ä Teglise, que son pere,
Tavocat Houriet, n'avait jamais voulu plaider que pour des causes

justes et honnetes.
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Charles Neuhaus avait envoye de beaux vers communiques
magistralement par M. Ernest Chätelain-Zimmerli, maitre1 secon-
daire.

Nul ne eonnait mieux les ceuvres poetiques de Virgile Rossel

et ne les donne avec autant de sentiment que M. Maurice
Monnier-Rossel. Son recital ä la soiree du samedi 19 janvier
1929, fut un regal.

Le dimanche, 20 janvier, toute la famille presente a
Tramelan etait au culte, puis pelerinage ä la maison natale. Banquet

officiel ä Thötel de la Poste.

Au depart, affluence ä la gare pour serrer la main ä nos
hötes, Madame et Monsieur Virgile Rossel, que quelques personnes
accompagnerent a Tavannes au train de 13 heures.

Monsieur Fritz Benoit, notaire, qui possedait un traineau de

maitre, un coursier merveilleux et une grelottiere retentissante,
par un temps ideal, une route de neige unie et dure, partait avec
MM. Jean, Georges, Andre et Jacques Rossel, en meine temps
que le train. Ces messieurs, heureux et fiers, nous attendaient a
la gare de Tavannes. II fallait voir mon jeune ami Jacques, les

yeux brillants de joie, de reconnaissance, nous dire : « Au revoir !»

A la XIX6 Fete de l'Union des chanteurs jurassiens a Tra-
melan le 13 juillet 1930 au soir, on executa ä la halle des fetes
une cantate : «A LA PETITE PATRIE», choeur d'hommesj solo
de tenor et orchestre. Paroles de V. Rossel, musique de Albert
Beguelin. L'ensemble de l'ceuvre fut frenetiquement applaudi et
les auteurs reclames sur la scene.

Ma chere femme et moi nous eümes l'honneur d'avoir sous
notre toit Mme et M. Virgile Rossel les 12-14 juillet 1930. D'un
commun accord nous decidämes pour notre tranquillite de passer

la veillee du dimanche soir a faire une bonne partie de
cartes. Le seul, la vieille ou l'espadrille, ce bon vieux jeu de nos
peres, qu'on arretait sagement ä 10 heures, fut d'un charme
rapide et sür.

L'annee suivante, le 15 mai 1931, nous etions ä Lausanne,
ma femme et moi. Du cote de Chailly, chemin Verdonnet, 2, se
trouve la propriete de Virgile Rossel, marquee par un tilleul
magnifique qui fut le point d'attraction pour la construction de
la residence du juge federal. M. Rossel edifia la une habitation
d'un goüt parfait. Vue splendide sur le lac et les Alpes de Sa-
voie. Perron en eventail, en haut deux belles colonnes a l'entree
du buen-retiro. Des glycines merveilleuses ornent ce cadre de
beaute. C'est la descente au jardin, les rosiers, les espaliers, les
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arbres fruitiers et les arbrisseaux, le potager, les allees, le grand
ombrage du tilleul, la belle place de croquet. Tout est charme ä
Texterieur comme ä l'interieur de cette demeure hospitaliere.
II y fait bon causer. La famille a un foyer attirant d'oü
rayonnent la paix et Tarne du chef.

Nous eümes Thonneur de visiter le palais du Tribunal federal

ä «Mon-Repos» sous la conduite de M. Virgile Rossel. La
fiere et noble devise au frontispice

LEX JUSTICIA PAX

indique bien la destinee de ce beau palais avec son ambiance
impressionnante de grandeur et de majeste.

Au coeur de la Vie

Ce n'est pas aupres de ma Trame
Que j'aurai creuse mon sillon :

Et j'ai peur que votre jeune äme

N'oublie un peu mon eher vallon.
Le petit pays dont nous sommes,
Lui, vous appelle et se souvient:
Mes fils, quand vous serez des hommes,

Aimez-le bien

Que la neige ecrase les branches
Des lourds sapins aux mois d'hiver,
Ou qu'ä la longue saison blanche
Succede le bei ete vert, —
II est votre Jura, mes filles,
II est le votre, il est le mien,
II est notre grande famille :

Aimons-le bien

Souvent le soir, a quelques lieues,
Au-delä des bois et des champs,
Je vous montre une ligne bleue
Frangeant d'azur Tor du couchant.

7
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C'est la ligne tranquille et pure
De nos sommets jurassiens ;

L'oeil songe et la levre murmure :

« On l'aime bien !»

Et, quand au clocher de la vie,
Ma derniere heure sonnera,
Dites-vous que je vous confie
Le culte de mon vieux Jura:
Gardez, et c'est mon vceu supreme,
Cette pensee ä chaque instant,
Ainsi qu'une part de vous-memes :

«II l'aimait tant!»

Les informations genealogiques, je Ies dois fi M. Marc Beguelin, notaire,
officier de l'dtat civil. M. Emile Rossel, contemporain, ami et voisin de M. Virgile

Rossel, m'a conte les souvenirs de leur enfance.

Toute ma gratitude s'en va ä ces bons citoyens devoues.
A. R.
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